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autres boutonnieres d'importance secondaire. La hartzburzite est
formee de pyroxene rhombique, d'olivine predominante et de

spinelles bruns. L'adjonction de pyroxene monochronique le fait
passer aux lherzolites ; la disparition de l'enstatite ä la dunite ;

dansce cas on voit apparaltre un peu de chromite avec les spinelles.
II n'y a jamais de grandes masses de dunites franches encastrees
dans les hartzburzites, mais de simples passages lateraux. Le glte
s'ecarte completement du type classique de l'Oural, la double
ceinture pyroxenitique et gabbrolque fait defaut, et legisementde
la Ronda rappelle trait pour trait celui de Krebet-Salatin dans
l'Oural du Nord, decouvert en 1907 par M. Duparc. Les cours
d'eau platiniferes de la Ronda different aussi totalement de ceux
de l'Oural, soit par leur disposition, soit par les alluvions. Les
couches classiques de tourbe, retchnikis, et peskis riches de
l'Oural font ici defaut, et le platine paralt assez regulidrement
distribue dans toute l'epaisseur de la couche alluviale qui semble
recente. Le platine est assez fortement roule, presente certaines
impressions analogues a Celles que l'on voit sur les platines des

pyroxenites et est en partie attirabie a l'aimant (23°/o)- H com-
prend tous les elements des platines de l'Oural, osmium, iridium,
palladium, etc.

A. Schidlof et A. Targonski. — Preuve de l'identite des

charges des ions gazeux et electrochimigues basee uniguernent
sur la loi des ecarts.

Dans une communication recente (') nous avons montre que
l'observation du mouvement brownien dans un gaz conduit a une
valeur de la charge des ions gazeux qui s'accorde avec la valeur
obtenue d'apres d'autres methodes plus precises. Nous avons
reconnu depuis lors que la demonstration de ce fait peut-fetre mise
sous une forme plus saisissanle si Ton utilise d'une autre fagon les
resultats numeriques des experiences.

On observe, comme l'on sait, le mouvement brownien des par-
ticules ultramicroscopiques en notant les differentes durees tt qui
s'ecoulent pendant qu'une m6me particule parcourt, sous l'in-
fluence d'une force constante, toujours le mtoe trajet de longueur
L. Si l'on effectue un assez grand nombre de determinations, la

moyenne arithmetique t des durees observees sera sensiblement
egale 5 la duree du parcours qu'on observerait si la particule
n'etait pas soumise aux fluctuations statistiques du mouvement

ti—tbrownien. La repartition des quantites — pour une mfime par-
V li

*) C. B. de la Soc. de Phys. Seance du 6 avril 1916.
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ticule, observee dans des conditions invariables, doit obeir ä la
loi etablie par M. E. Schrödinger (*).

Designons par t la duree moyenne de chute de la particule, par I'
sa duree moyenne d'ascension dans un champ eleetrique uniforme.
Ce champ est etabli, sous 1'influence d'une difference de potentiel
V volts, entre les deux plateaux d'un condensateur plan dont la
distance est d. Soit eD outre n le nombre des charges elementai-
res que porte le petit corps, R la constante des gaz parfaits, T la
temperature absolue ä laquelle se font les observations, N le nombre

d'Avogadro et X2 le carre moyen du deplacement brownien
par seconde; on a les formules :

[t t'J 3 m jLi ti

m represente le nombre des observations faites avec une meme
particule, le trajet L restant constant. Le nombre m est ordinaire-
ment trop restreint pour permettre l'application des lois des

grands nombres, mais l'ensemble des resultats obtenus avec des

particules quelconques dans n'importe quel gaz et A n'importe
quelle pression obeit A la mftme loi de repartition si 1'on eonsidere
la quantity:

(3) * \/ UYn- *'
-V t(t + t') j/tf

On peut calculer le ca rre moyen de cette quantite x d'aprfes
la loi de Gauss, en ce sens que le nombre moyen p. des observations

pour lesquelles x est compris entre certaines limites -J- xt
et -|- x2 est exprime par l'integrale : (2)

(4) n ~^=. Ce *' dx
aVll J

M etant le nombre total des observations et a une constante
proportionnelle ä la racine carree du carre moyen de x :

(5) — VVx2

On voit du reste facilement en utilisant les formules (1) (2) et
(3) qu'on doit avoir :

-5 600RT d
(«) * -w- •

') Phys. Zeitschr., 16, 1915, p. 289.
2) La demonstration complete du mode de calcul sera donnee ulte-

rieurement. La formule (4) n'est qu'une formule approchee, mais suffi-
samment precise vu les conditions de nos experiences.
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Or si toutes les charges portees par les differentes particu-
les sont vraiment des multiples entiers d'une charge elemen-
taire unique e on doit avoir

Ne E 2,895 X 7014 unites eleetrostat.

E etant la charge de l'ion electrolytique monovalent.
La « valeur probable » de x doit done 6tre d'apres I'hypothese

enoncee ci-dessus :

/« /600RT d
(7) rj 0,6745 y/ ^

Les seules grandeurs dependant des conditions experimentales
qui entrent dans cette formule sont: la distance des plateaux du
condensateur d (dans nos experiences 0,5 cm) et la temperature
absolue T. La premiere de ces quantites est connue avec une
precision de 0,2% au moins, la seconde peut 6tre supposee constante,
dans nos experiences, ä 1 ou 2 % prfes. Nous avons calculi 7] en

prenant: R — 8,32 X 40T; T 293°, ce qui fournit

p 0,1072

Voici maintenant un tableau permettant de comparer les
repartitions theoriques et observees pour l'ensemble des 2989 observations

(particules d'huile, d'etain et de cadmium) signalees dans
notre precedente communication.

X

calo t^moy

0,56 439,2 416

1,12 381,9 396,5
1,68 288,2 268

2,24 188,9 202

2,80 107,8 104,5

3,36 53,2 66

3,92 23,0 23,5
4,48 8,5 12

5,04 2,9 2

L'accord obtenu est trfes bon si l'on tient compte des difficultes
experimentales, des variations inevitables de la temperature et de
la precision limitee des mesures. Cette nouvelle verification basee

uniquement sur la loi des ecarts confirme done pleinement les
conclusions presentees dans notre communication precedente.

Elle nous semble fournir une preuve en quelque sorte objective
et particulierement concluante de l'identite absolue des charges
des ions gazeux et eleclrochimiques.
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